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Le I)r U. D. Hamilton (Montréal) termine cette
série de travaux en nous rapportant plusieurs cas d'en-
pyène eth moïdale. Ses malades étaient atteints d'ostéite
de tuneurs ou de corps étrangers de l'euhnoïde lesquels
ont du subir des interventions différentes. Parmi ses
intéressantes observations, nous relevons un abcès orbi-
taire causé par une infection nasale.

Le président eloture cette séance en remerciant tout
spécialement les membres qui ont pris une part active
à ce congres. Il espre qu'à l'avenir un plus grand
nombre présenteront des travaux ; et voudrait voir au
Canada, connue en Europe, une Société Médicale floris-
sante d'ophtalhnologi e et d'oto-rhino-laryngologie.

Sur la gracieuse Invitation de leurs collègues en
spécialite M M. les Drs Courtncy et Minnes d'Ottawa,
les membres présents se rendirent an Club Rideau où
un succulent déjeuner leur fut servi. Inutile de dire à
ceux qlui connaissent les amphitryons que les choses fu-
rent faites royalement :aussi les congressistes se sépa-
rèrent-ils en emportant lc mneiMleur souvenir de cette
réunion médicale, et de leu séjour à la. capitale.

J. N. Roy.

O

Réunion annuelle de l'Associa-
tion Médicale Canadienne

OwTAwA, les 9, 10 et 11 JuN.

La quarantc -septième reunion annuelle de l'Asso-
ciation Médicale Canadienne s'est ouverte ici ce matin.
Un grand nombre de médecins de toutes les parties du
pays y assistaient.

Ce soir, sir Wilfrid Laurier et le maire Scott ont
souhaité la bienvenue aux visiteurs et le Dr Montizam-
bert, directeur général lu bureau de santé, a prononcé
le discours présidentiel. Il a traité, d'une manière
très pratique, de la façon par laquelle les maladies peu-
vent être combattues par l'application des principes de
l'hygiène.

Les bases de la santé, dit-il, sont dans la propreté dans
la maison, une nourriture simple et un repos convenable.
Il a insisté particulièrement sur la vérité du vieil adage
qu'une heure de sommeil avant minuit en vaut deux
apres.

Parlant de l'hygiène municipale, le Dr Montizam-

bert dit qu'il devrait y avoir dans chaque ville une is.
pection officielle du plombage dans toutes les maisons,
que tous les plombiers devraient .se nmnir d'une licence
qui leur serait accordée par un bureau d'examen inu.
nicipal.

La santé dépend plus dans la maison du plombiei
que du médecin. Il suggéra aussi l'adoption d'un re.
gistre tenu pour chaque maison y enrégistrant les décès
qui y ont eu lieu.

Parlant des règles sanitaires nationales, il dit que
le Canada devrait suivre 'exemnple du Danemark et

passer une loi pourvoyant à l'externination des rats dans
le pays.

Le Dr Montizambert suggère fortement l'adoption
d'un bureau fédéral d'hygiène pour répandre parmi le
peuple la science de l'hygiène, de la prévention des ima
ladies, etc. Il demanda également la fondation de sana*
toria pour les tuberculeux, un système national de vac.
cination et un bureau national de santé comprenant des
représentants des différentes provmces.

En souhaitant la bienvenue aux membres de l'Asso.
ciation, sir Wilfrid Laurier dit qu'il peut maintenant,
heureusement, se passer des soins des médecins. Loi.
qu'il y a cinq ans, sa santé se trouva dans an très muai
vais état, les plus grandes autorités médicales du Ca
nada, d'Angleterre et de Paris lui donnèrent unanime.
ment la même prescription Pas de drogues, beaucoup
de repos et des aliments purs." En suivant cet avissa
santé s'est complètement rétablie et sir Wilfrid envisage
maintenant sans crainte plusieurs années de travail ardu
pour l'avenir.

Le premier ministre a promis aux membres de
l'Association que le gouvernement ferait tout en son.
pouvoir pour enrayer le fléau de la tuberculose dans ce
pays. Le gouvernement aidera autant que faire se
pourra la fondation de sanatoria pour les tuberculeux.

Le maire Scott seconde, de son côté, les cordiales
paroles du premier ministre et dit que les citoyens d'O-
tawa apprécient l'honneur de voir leur capitale choisie
pour la convention.

Ces discours de bienvenue furent suivis d'une ré-
ception fort agréable, où le sourire et les toilettes pâles
des dames contrastaient agréablement avec l'habit noir
des messieurs.

La réception eut lieu dans une des grandes salles
de la Bibliothèque Carnegie, dont s'honore à bon droit
Ottawa. Dans l'assistance nous avons remarqué des
délégués venus de tous les coins du Dominion.

Nous avons noté les Mont.1éalais suivants : Drs E. r.
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